
PAROLE DE L'ACTION CATHOLIQUE OUVRIERE DU 

93 NORD CONCERNANT LE RAPPORT SAUVE 

 En tant que militant-e-s d’Action Catholique Ouvrière, 
attaché-e-s à la double fidélité au Christ et au monde ouvrier, nous 
sommes révolté-e-s face à toutes les formes d’abus, et 
profondément sensibles au respect de l’être humain. 

C’est donc avec une profonde consternation que nous avons pris connaissance du rapport 
Sauvé, même si nous n’étions pas dupes des atrocités du passé pourtant connues de 
nombreux responsables. 

« Si un membre souffre, tous les membres souffrent avec lui » (1 Cor 12,26). Ces paroles de saint Paul 

résonnent avec force en mon cœur alors que je constate, une fois encore, la souffrance vécue par de 

nombreux mineurs à cause d’abus sexuels, d’abus de pouvoir et de conscience, commis par un nombre 

important de clercs et de personnes consacrées. » Lettre du pape François du 20 août 2018 

Tout d’abord c’est aux victimes que nous pensons, au courage qu’il leur a fallu pour 
dénoncer et se battre, à ces vies brisées par le comportement inadmissible d’un prêtre ou 
d’un laïc en qui ils avaient pourtant confiance. Une personne qui aurait dû annoncer l’amour 
de Dieu de manière exemplaire et qui a profité de son statut pour abuser, pour briser. Nous 
pensons à la souffrance de ne pas avoir été entendu de trop nombreuses fois, d’avoir dû se 
taire trop souvent.  

L’Église est fautive par son omerta. Comment ne pas avoir dénoncé pour que cela ne 
recommence plus, ne pas avoir été à l’écoute, ne pas avoir cru, ne pas avoir accompagné ? 
Nous faisons partie de l’Église et nous sommes affectés par cette culpabilité trop longtemps 
niée. 

Posons-nous la question : qu’est ce qui peut entraîner de tels abus si ce n’est un système 
autoritaire, souvent basé sur la soumission à la figure du prêtre et sur une organisation 
institutionnelle qui pense se protéger en masquant les « affaires ». 

« Considérant l’avenir, rien ne doit être négligé pour promouvoir une culture capable non seulement 

de faire en sorte que de telles situations ne se reproduisent pas mais encore que celles-ci ne puissent 

trouver de terrains propices pour être dissimulées et perpétuées. » Lettre du pape François du 20 août 

2018 

Ce sont ces pratiques, bien trop éloignées de celles des premières communautés 
chrétiennes, qui, selon nous, conduisent à des abus de pouvoir et aux atrocités dont nos 
frères et sœurs ont été les victimes.  

Interrogeons-nous aussi sur la place des femmes dans l’Église, sur l’acceptation du mariage 
des prêtres, sur le rôle des laïcs trop souvent écartés des décisions importantes. Nous avons 
besoin d’une véritable Réforme de l’Église qui, plutôt que de s’inscrire dans un cléricalisme 
rétrograde, pourrait s’inscrire pleinement dans la société du XXIème siècle et remplir son 
rôle d’annonce de la Bonne Nouvelle dans une démarche en adéquation avec son temps. 

« Conjointement à ces efforts, il est nécessaire que chaque baptisé se sente engagé dans la 

transformation ecclésiale et sociale dont nous avons tant besoin. » Lettre du pape François du 20 août 

2018 

Dans ce contexte, nous, membres de l’Action Catholique Ouvrière, resterons  
vigilant-e-s.  

Nous croyons que cette Eglise est capable de corriger ses fautes, aussi graves soient-
elles. Il en va de la responsabilité de tous. C’est pourquoi, nous souhaitons œuvrer et 
prendre part à cette Réforme nécessaire. 


